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donc à eux de se tenir en garde et de ne pas confier
geitL à des étrangers.

Nous regrettons de voir parfoia annoueîr semblable
lations dans uns journaux Cnnadiene. Il ne so pass
mois que nous recevions la demande de publier de .t
nonces danst la Gazcite dca Canipagnrs; le seul cus quo r
sions de ces demandes, quand nous les recevons, c'es
.mettra au feu, sans mte prendre la poine de sortir
enveloppe les nomnbreux certificats ut relamis gut
comp.1gient.

L'étoffe du " Pays ".-Nous voyons par la " Nor 1 , "
dustriu domestique se d6veloppe do. pls ien plus dan
triet dont St J6 imo est. le centre. Les enitivatenra d
généralement, s'habillent.-conime sons l'empereur 2
-avec l3 tisans falriqués par leurs femmes et leurs I
dont les matières prenières,-commu pour le paysan
leau,-tst fourni par leurs brebis.
. Chaque maison, dit le " Nord, " possède pour ninsl
petite illature, et chaque femme, chuqto fille rivalise
et d'adresse pour revétir la famille de ec belles éto
sont si durables, si propres et parfoih d'un ilai qui éto
tranger.

Nutre confrère attribue en partio c. monvement,
rôma et dans les canttous du Nord, à l'infiaeco du curé I

" Oa Earair, dit.il. que tien ne faisait plus do plaisir
curé que de voir dcs hommes et des fem'es habillés 1
duit du la laine de nos moutons. Il avait dit au piono I
mait nieux ces vétements que les robes do taie convi
dian:ants, parce que ces produits de notre ludnsrie
fique tout u témoigunîgo dle la sagesse, de lntelligen<
l'éccuinmie dc la le.rnmu canadienne, qui re,p'endit si
les inembrr, de la famitilie. A son avis, c'éttlG un sigr
sanco et, même dcrih e.

" Aini, lors de Sa visite on décembre dernier, dans
maison de la cnipage, depuis le plus petit juEqu'r
gra fl, chacuti se fain»it honneur de L: oter no4 belles et
etoffes canadiennes. C'est un progrès et nue économie q
Eaurait trop ioner."

RECETTES.

Moyen timple et seIrpour empécher les chien de t
p:les .

Le jeune chien cuit volontiers lea poules. Remarqu
tout n'abord Il les fixe, tombe cin arrêt, puis s'avançat
doueqment il s'éince d'un seul bond, court après elles,
met en fuite. Petit à petit il prend plus de familiarité i
poule, use plait à la mordiller et -nla déplumer.

Mais nous voici au dernier acte de la comédie et at
mencement du drame sérieux: une fois le jeu fini il la t
le surprenez pias et ne le corrigez pas à temps dans c4
nruvres qui, guidées par la iialice, vont par gradath
vice 1 ardonuait-ble, qui met àouvent le pauvre cha,-suur d
véritable embarras, ne lu laissera que l'alternative le i
ver d'un chien sur lequel il avait fondé de graudes espé
ona de l'accoupler à uit autre chien.

Pour parer à ceu défatt et pour que le chassenr ne per,
son jeune élève, il a nu rmoyen aussi simlie quo sûr qui
du côté les corrections et memle les coups les plus violeu
n'aboui.issent à rieu et rôpugnent toujours à l'humanité.

Quand vous prenez lo coupable un ·flagrant délit, v,
conduisez au lieu oih il doit. subir la peine do E011 forfait.
une forte corde vous liez le chien en tout sens e'a m
qu'il nu puisse opl oser de t ésistance avec ses jambes ,
valet au chAtiment qui l'attend, et'qu'il doit irrévocabi
subir. Vous prenez la poule et la liez dans tonte sa loni
un petit morcenu de bols; pluis vous mettez le moreeau i
morue danu. la bouchbei du chien. de manière qu'il ne
mino dre la poule; ensuite avec une ficelle vous 1 assurez a
diu déinriunînt.

Une fois ce iAillon dans la bouche, vous laissez le cou
pendnt quelque temps dans cette pénileposition, et c
temps voulu, selon sou bon ou mauvais caracère.

Dans cet te posture, le voilà forcé de con'iléror lo cor
délit et de méditer sur son etimo, ce qui l'bligera plut

se ralipeler do mieux apprfcier quël genre'do-gibler 1
de beasser. Le chien a naturellement. luttmnet délicnt et di

atm l9 .bïdrvatour? auss celte 4loQ1uunte lson Xe sorti]
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AVIS AUX ENTREPRENEURS

D ES soumissions cachetées adressdes au sonssigné et. en-dlossées " Sauntssionà ponr Poteaux de Teilégr .uhs ". se-
*onr reçues à ce Bareau, jusqu'à Lîttîli le 5mue jour dle Février
proclin, pour la livraison de 2 590 poteaux de télégratnh&on
plus. Ces poteanx devront rte uen &eie, sans drorea,'et avoir
les dimenitnts enivante. savoir: 20·i'iels-le longnteur et-pas
mnins lde 6 ponces de diametre à 5 pfe la de laI base.

I s davront être livrés le ou avant le 15meaijur de Mai 833,
et quantité de 100, de 3 milles en 3 ille2, et placés surile ri-
vnge au-dessus dui point die l'eau haut-, entre la Pointd.des
Motts et la Rivière le la Pehtecôte P. Q.Od devra envoyer avo la soumission, un chèque de Banque,
acceptté, fait payable à l'ordre da lhonorable Ministre des Tra-
vaux Piblics, potr une somme égale à cinq pour cent du tou-
tant de la soumission. Ce chèbqti de Banque, accenté, demen-
rera conli-qué si le siimissiontuaièe refusa do signer le contrat
sur la dmatnde de.c fuirc, ou s'il ne le remplit pas intégrale-
ment. Si la soumission n'est pas acceptée, le chèque sera remis
au tontmissionnaiie.

Le Ministère no s'engage à accepter ni la plus b ,as ni au-
cune des soumisions.

Par ordre,

Ministère des Travaux Pnblios
Ottawa, 18 janvier 1883.

1er février 1883.

*F. H. EKNIS,
Secr6taize~

MOULINS A VENDRE
UT N SUPERBE MOUL A FARINE avec trois mnulanges,1eSnutt, grand blhteau en soie, et moulange à rébler l'orge.
A.USSI un :noulin à carder avec Foulon, teintureric, deux
presses avec poêle, plaques, cartes à preser &o., &o., lo tout
en parfait ordre, et itaé qu'à qninze arpents do PEglise et de
la station de St.Paschal, comté do Kamourabka. Do plus; une
paire do machines à carder, presque neuvos.

S'adress'r à

1er février 1863.

D. EATTON
Sur les fieux.

Lui cou
LUCOU A VENDRE

pable plus belles propriét s à te-Aune de aPo hti re,

Il s i ituée à ut, mille de l'église et de Collèg,-Ô, conténatit six.Psdiarpents de front soir n demi* arpont de urol'ondeur, suivaintstard titre seigneurial
I1doit .8arse u e iup laitplus J ~.J. BTr. OUELLE T.
ra j 8 fdvrier 1883 . .
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tuais pins de sa nimoire. Une fois le remè de appliqué il fiira
les poules comme le diablo fait l'eau béate. De nombreux ré-
sultats ont été obtenus par ce moyen.--UN VIrX Cn.ssEUr.-
(Moniteur do la chaque et deu lira.)

Fièvre des boues chez le cheval.

Pour empêeher les' chovaux de contracter ce que lio ap.
pello la fièvre des boues il snffit, par les temps. boueux, di-lias-
ser do l'huile sur le ventro et sur .les jambes de l'animal, .puia
de l'éponger au retour. Il ne faut pas le brosser, attendu que
Ja fièvre est produite par i'irritation catusée par la résistauco
qu'offre à la brosso les particules do boe sèche.-Jrniteur di
Commnerce.


